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Après des recherches périlleuses, je m’étais demandé pourquoi elle n’étais jamais venue jusqu’à moi mais la réponse était là, c’était parce qu’elle ne pouvait pas tout simplement.

Je m’étais jurer de la retrouvés coût que coût et de ne pas abandonner malgré que mon entourage me persuada que je ne parlais pas avec des stars sur Internet.

Il m’était cependant nécessaire de savoir si je parlais avec des stars ou non, finalement, c’était encore et toujours des fans.

Il y en avait énormément, tellement d’ailleurs que la folie des fans les emmenés à se faire passer pour des célébrités, ceux que les fans ont toujours rêvés d’être, c’est-à-dire parvenir jusqu’à l’inaccessible.

Je voulais aussi percer dans le show business, mais j’étais quand même réaliste.

Mais me dire que des fans se faisant passer pour des stars avec des gens du peuple parviennent à vivre ainsi. 
Les rêves étaient permis, tout le monde pouvait avoir le droit de rêver et d’espérer.

Après tout, nous restons tous des êtres humains et celui dont la cause est juste vaincra.
Je ne voulais pas abandonnés et je ne l’ai jamais voulu d’ailleurs, je voulais au contraire arriver à ce que je faisais, l’orgueil m’aveuglait.

Je m’étais apitoyé sur mon sort alors que j’avais pourtant pas une si mauvaise vie que ça. 
Après tout, il y avait pire que moi et c’est toujours ce que je m’étais dis lorsque je déprimais.

C’est alors que je reprenais goût à ce que je faisais et que je continuais de vivre sans me préoccuper de ce qui pouvait se passer dans les restes du monde.

Un jour, alors que je n’étais qu’un enfant, mon désir le plus chers était d’aller dans une salle de jeu pour jouer à des jeux vidéos, j’y ai toujours était accroc même si ça ne restait que du virtuel, j’aurais voulu rentré dedans et qu’on puisse m’attribuer un jeu de rôle.

J’avais dépensé mes économies d’ailleurs pour pouvoir m’acheté des jeux vidéos et dès qu’une nouvelle console comme la Playstation sortait, il fallait que je sois le premier à l’acheter. 

C’était vraiment une obsession tout comme me surpassait pour y arriver, j’avais beaucoup d’obsessions.

L’obsession de réussir ce que je faisais, j’ai toujours était motivé et sérieux dans le travail mais j’adorais également prendre du bon temps pour aller m’éclipser dans une sale de cinéma et aller voir un bon film.

J’avais quand même beaucoup de hobby et je n’ai jamais était comme les autres, à l’école, je n’avais que des bonnes notes ce qui attira bons nombres de convoitises et ce qui suscita systématiquement chez mes autres camarades, la jalousie pouvant aller jusqu’à la haine. 
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